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Une fois que j’avais eu mon brevet d’étude professionnel, je savais bien que mon combat était loin d’être terminé et ne faisait que commencer, 

J’avais alors tenter le (BACPRO) Baccalauréat professionnel de comptabilité. 

A ma grande surprise, enfin si vous me permettez cette expression fort à propos, ce diplôme était particulièrement difficile.

En effet, il fallait pas moins de seize semaines en entreprises en entreprises, c’est là que le début de ma grande galère avait commencé, la recherche des stages car malgré mon brevet, j’avais pensé que cela aurait eu pour effet de faciliter mon embauche, je m’étais trompé.

Quand j’appelais les employeurs, on me répondait :

« Envoyez nous votre CV et votre lettre de motivation »

Combien d’énergie de perte d’argent et de temps dépensée dans le vent, je ne comptais alors même plus combien j’en ai envoyés pour recevoir que des réponses négatives avec des regrets dans les courriers disant qu’ils auraient acceptés mais c’était trop compliqué pour eux de prendre un stagiaire pour le formé et lui rendre service, les employeurs ont toujours eu la fâcheuse tendance à profiter honteusement sur les stagiaires non rémunérées.

Finalement, j’étais quand même convoqué à des rendez vous d’entretiens d’embauche mais ça ne passait pas parce que ils avaient oubliés de me signalés par téléphone que c’était une trop petite structure ou tout simplement que c’était complet ou encore qu’ils ne m’avaient jamais dis de venir et que j’étais venu pour rien.

Je n’avait pas abandonnée alors j’ai continué encore et encore toujours et toujours, j’avais mis six mois de recherches pour trouver à la fin compensation à mes efforts. 

J’avais étais accepté pour un stage de huit semaines mais l’exploitation restait de mise.

Ils aimaient profités de moi aussi bien dans le travail administratif que dans les corvées ménagères. 

J’avais alors commencé à mépriser le système de la loi même si je savais que je devais passer par là pour toucher au but en finale.
Je ne le devais pas mais j’étais obligé, c’était différent malheureusement quand j’avais trouvé ce stage, après avoir fait le sale travail, j’avais étais licencié sans raisons alors que mon stage était de huit semaines. 

La raison je la connaissais c’était volontaire de leurs part après m’avoir bien exploité de me licencié.

J’avais donc repris les recherches mais j’avais commencé à perdre confiance petit à petit.

J’avais même le dégoût pourtant je n’ai jamais lâché le morceau dans la bataille mais là je n’en pouvais plus, je craquais complètement.

Mais même en me disant cela, le lendemain, je recommençais à chercher avec l’énergie du désespoir. Et un jour, j’ai était convoqué à un autre rendez vous d’entretien d’embauche en me disant encore que cela risquait fortement d’être encore un fiasco. 

Et là, ça s’était bien passé, j’avais était accepté et j’avais fait mes huit semaines. 

Seulement, il fallait encore refaire la même chose en deuxième année mais entre temps, j’étais aller comme je vais tout les ans du côté de perpignan prendre des vacances bien mérités. 











Fin de la page 14  

